
né à St Sym. Comment expliquer
l'itinéraire d'Aurèle, -c'est le prénom
retenu sur la stèle au cimetière de St-
Symphorien- de Brozzi en Italie, à
Belfort puis à St-Sym ?

De Brozzi à St-Sym
Il est contre-maître en chapellerie et
habite rue Porte neuve. Il est
probablement venu à St-Sym car il y
avait du travail dans la chapellerie
locale. Mais pourquoi a-t-il habité à
Belfort ? Parce que sur le territoire de
Belfort, existait une importante industrie
chapelière. Or Brozzi s'était développée
grâce à ses fabriques de chapeaux de
paille. A partir de 1895, raconte
Wikipedia à la rubrique « chapeau de
paille de Florence », la production
toscane va être concurrencée par des
articles chinois très bon marché,
provoquant une baisse importante du
marché, donc des salaires. Les ouvriers
chapeliers se mettent en grève le 18 mai
1896 : « une des premières grèves dans
l'histoire de l'Italie contemporaine ».
Aurèle Tartagli a-t-il anticipé cette crise ?
En 1890, il habite Belfort puisque son
premier enfant, Aurore, y nait. Il s'était
donc marié précédemment avec Marie
Joséphine Quiquerez. Nous n'avons pas
trouvé où et quand.

Les Quiquerez optent pour la France
Joséphine Quiquerez, - c'est le prénom
inscrit sur la stèle Tartagli Guala au
cimetière de St-Sym- est née le 12 avril
1868 à Chavannes-sur-l'Etang (Haut-
Rhin), fille de Jean Baptiste et de
Thérèse Barret. D'après un site sur
l'origine du nom de « Quiquerez », celui-
ci ne serait pas d'origine espagnole. On
le trouve assez répandu en Alsace et
dans le Territoire de Belfort. Il pourrait
avoir des origines dans le Jura suisse.
Chavannes-sur-l'Etang était dans les
années 1870, un tout petit village, situé
à mi-chemin entre Belfort à l'ouest et
Altkirch à l'est. A la suite de la défaite

française de la guerre de 70, l'Alsace et
une partie de la Lorraine furent cédées à
l'Allemagne, mais la délimitation des
frontières ne se fit pas sans d'âpres
discutions. La France souhaitait
vivement conserver la place forte de
Belfort, ce que comprenait le chancelier
Bismarck. Par contre, celui-ci souhaitait
le passage du Rhin au Rhône de
Montreux-Château, là où se situe
justement Chavannes-sur-l'Etang.
Finalement, ce village devint allemand.
Le traité de Francfort du 10 mai 1871
officialisa la nouvelle frontière.
Cependant, Bismarck se doutait bien
que dans les provinces annexées, des
personnes refuseraient la germanisation.
Aussi, leur proposa-t-il d'opter pour la
France jusqu'au 1er octobre 1872. 10 000
personnes environ partirent pour le
nouveau Territoire de Belfort. La famille
Quiquerez fit sans doute ce choix.

Jean Guala fait son service à Belfort
Lors du conseil de révision, en 1905,
l'ébéniste Jean Baptiste Marie Guala, ce
garçon de haute taille, 1m77, a été
classé au niveau d'instruction N° 2,« sait
lire et écrire » et déclaré « Bon pour le
service ». Il effectue son service militaire
au 42 Régiment d'Infanterie à Belfort du
8 octobre 1906 au 25 septembre 1908,
soit pendant près de deux ans. Belfort
était situé à quelques pas de la frontière.
Il obtient son certificat de bonne
conduite. Il passe caporal le 14 juillet
1907. Il effectue deux périodes au 42 RI
en 1911 et 1913. Les lecteurs qui croient
aux coïncidences ne s'étonneront pas
que le 17 février 1912, alors employé de
commerce, il épouse à St Symphorien la
belfortaine Aurore Tartagli. Elle était
venue habiter à St-Symphorien avec sa
famille, avant la naissance de son frère
Alphonse, né le 30 août 1892 à St
Symphorien. Le couple, qui va habiter
rue de Lyon, aura un seul enfant, André
Pierre Noël, né le 26 décembre 1912.
Son grand-père Pierre habite aussi rue
de Lyon.
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TOMBES GUALA
2 tombes du cimetière de St-
Symphorien sont dédiées aux Guala.
FAMILLE TARTAGLI GUALA
Aurèle Tartagli (1859-1924)
Joséphine Quiquerez, épouse Tartagli
(1893-1937)
Jean Guala, Mort pour la France (1885-
1915)
Fernande Tartagli (1891-1953)
Aurore Tartagli, épouse J. Guala (1890-
1907)
Joseph Guala (1887-1973)
Reine Guala (1922-2015).

FAMILLE GUALA
Reine Blanchard, épouse Guala, (1856-
1912)
Pierre Guala (1856-1940)
Jeanne Guala (1890+1972)

ST-DENIS-SUR-COISE
La plaque du poilu Claude

Poncet retrouvée en Moselle

Deux jeunes détecteurs de métaux
amateurs, Pierre Thillot et

Jonathan Bouquenel ont découvert ce
printemps à Woippy en Moselle, près
de Metz, la plaque d'un poilu de St-
Denis/Coise, Claude Poncet. Cet
agriculteur, qui n'avait pas 20 ans à sa
mobilisation, participa aux batailles de
la Somme et de Verdun où il fut blessé
à chaque fois, ce qui lui valut d'être cité
à l'ordre de son régiment.
Après l'Armistice du 11 novembre
1918, son régiment du 26 R.I. fut
envoyé dans la région de Metz,
redevenue française. C'est là qu'il
perdit sa plaque où était inscrits son
nom, celui de Montbrison et son
numéro de matricule, ce qui permit aux
détectoristes de retrouver sa famille.
Celle-ci organisa cet été des
cousinades (Claude a eu douze
enfants) et remercia chaleureusement
les jeunes Pierre et Jonathan qui
avaient tenu à venir leur remettre la
précieuse plaque de Claude.
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